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dier, .il serait très bon que chaque enfant 
dispose d'un cartable qu'il accrocherait ie 
long de sa table. C'est beaucoup trop 
demander à nos élèves surtout lorsque 
quatre ou cinq eillfam.ts. d'un même foyer 
yont en classe. :ua grande musette qui con­
tient les matières grasses et ~a ·boisson du 
déjeuner aussi .bien que les cahiers et [es 
ldvres a fait ses ipreuves .: mêlme si l'on 
dis.posait des fonds nécessaires on ne aa 
changerait !Pas. Ne bâtissons donc pas un 
rêve et eiruvisaigeons une solution à Ia fois 
pratique et peu coO.teuse : 

La table individuelle avec ipetit casier 
latérail remplaçant '1'« illll!Possible » cartable. 

Le casier aatérail aura la même largeur 
que la partie débordante afin de !Permettve 
la juxtaposition des tables. Les sabots ne 
'1épasseroot pas en longueur 'la ·largeur' de 
la tablette ·pour la même raison. 

Cette conception est à étudier. H faudrait 
réaliser évidemment. 

Au début de la demi-journée de classe, 
les enfants disposeraient dans ce petit 
ca.sier et sur leur truble, les outils néces­
saires à ·leur travahl. Iil. n'y aurait :p:Ius, sauf 
exception, de déplacements aux casiers 
muraux. 

On aiména·gerait ces casiers de préféren­
ce sous les fenêtres ou dans le fond de la 
salle afin · d!l ne pas diminuer la surface 
utile. 

LE COQ. 

A l'imprime.rie, ça gaze ... 
Certains camarades ont des difficultés pour 

reclasser les caractèr~s dans la casse après dé­
composition des composteurs. 

Des collègues ont essayé certains procédés et 
ont réussi. 

Voici à Clinchant comment nous avons résolu 
le problème : 

Sur deux tables scolaires, nous avons peint 
en ' blanc au Ripolin des cases réservées cha­
cune au classement d'une lettre ou d'un signe. 
Nous avons une boîte de craie vide dans la­
'\..Uelle se trouvent les caractères en vrac à clas­
. Une équipe de service roulante classe ces 
caractères sur les 2 tables. 

Le « prote », responsable de l'imprimerie, 
élu depuis octobre et qui a toujours donné 
entière satisfaction quoique le benjamin de la 
ciasse, a seul le droit de classer ensuite ces 
lo ts de lettres daas la casse. ' 

li se fait aider C:epuis . quelque temps par un 
copain qui n'a ;amais non plus embrouillé la 
casse. 

Gerbe Algéroise. 

CINÉMA C.E.L. 
Les productions cinématographiques de la C .. 

E .L: ont démarré à même la vie de !'Ecole. 
Freinet de Vence. 

Nous . avions de nombreux projets déjà an· · 
ciens : le film technique « Le cheval qui n'a 
pas soif n dont le début a été tourné en 1949· 
dans la région parisienne ; un film pour en· 
fants en couleurs « Kriska le pêcheur " adap·· 
tant pour l'écran une enfantine et toute la série' 
des hlms techniques. 

Après les tâtonnements · d'usage au début: 
d'une nouvelle production et qui nous obligè­
rent à produire nous-mêmes, Une équipe créée 
au sein même de !'Ecole, sans le secours d'au-· 
cun professionnel ni d'aucun technicien d'aucu~ 
ne sorte - un metteur en scène-caméraman, 
deux ou trois assistants (de grands élèves) et 
une décoratrice - une équipe continua à tour­
ner " L e cheval qui n'a pas soif '" Sur une. 
terrasse de l'école, un décor reconstitue exacte-· 
ment la classe de Vence, à la pleine lumière 
extérieure, évitant les frais d'un éclairage arti­
ficiel d'ailleurs impossible, en appo~tant toutes. 
les facilités désirables pendant le tournage (re­
cul, éclairage, effets, etc.). 

Ce décor sera d'ailleurs largement utilisé au. 
cours de nos productions ultérieures, 

Mais au cours de c~ tournage, les grands par­
tirent en Corse, pour leur voyage de fin d'an-­
née et. !'Ecole resta peuplée uniquement de 10 
à 15 petits de 3 à 5 ans. Belle occasion pour la. 
caméra de saisir sur le vif, la v ie de ces tout­
petits. En 15 jours, un filµ} de trois cents 
mètres a été réalisé, en couleurs. Il .est mainte­
nant à peu près monté. Il s'appelle « . Le livre 
de vie des petits de !'Ecole Freinet '" d'un 
métrage à la projectio'n de 330 mètres, soit 
exactement une demi-heure, en format 16 mm. 
il pourra être lancé dans les circ~its de vente 
et location aux alentours de Noël. 

Inutile d'insister sur le caractère nouveau · de 
ce film. Imaginez que vous puissiez revivre sur· 
l'écran toutes les heures emballantes passées 
avec vos gosses, et toutes les plus belles et 
les meilleures évidemment 1 

Tout comme dans le domaine de la littérature 
enfantine, nous réussissons à faire monter la 
sève enfantine authentique, tout comme nouSo 
le faisons par le dessin et les peintures d'en­
fants qui font le succès des expositions de la 
C.E.L. dans le domaine du cinéipa, nous pou­
vons apporter le nouveau de la vie enfantin~ 
saisie au cœur d' e lle-même, de l'œuvre enfan­
t ine et cinématographique réalisée enfin pour 
l'enfant, et par lui-même bien souvent, en tout 
cas toujours en partant de son intérêt, de son 
expression, de son soufAe. Nous démarrons le 
cinéma véritablement pour enfants. 

Mais comme au sein de la vie complexe et 
quotidienne tout reste mêlé et palpita.nt, au 
cours de ces deux tournages, de nouveaux inté­
rêts profonds jaillirent. 
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Les enfants modelèrent en terre de Vallauris 
des personnages si vi..;ants et si typiques, qu'ils 
réclamaient la vie et l'image ani.mée. /_.es san­
tons de terre, cuits et peints, fournirent la dis; 
tribution complète d'un film nouveau et unique 
dans son genre dans toute la production cinéma­
tographique cc La fontaine qui ne voulait 
plus couler ». 

Pendant quarante-cinq jours, les enfants -
créant les personnages, attendant anxieusement 
les résultats des cuissons, !'équipe des Studios 
C.E.L. - car il fallut créer des studios dans 
une maison annexe de l'école. L'équipe réali­
sant avec eux, trois décors successifs de plâtre, 
où des villages e~tiers renaissaient et des chaî­
nes de montagnes, animant les . trente person­
nages de terre - Elise et Freinet tirant aussi 
les fils - il fut ainsi tourné 600 mètres de film 
en couleurs. 

L'énorme travail de montage est encore à 
faire. Le film qui à la projection atteindra 400 
mètres, soit 40 à 45 minutes, ne pourra pas sor­
tir avant Pâques à notre congrès de La Rochelle . 
Il sera sonorisé, grâce à un poème symphonique 
enregistré sur disques - disques qui entreront 
dans les productions « disques C .E .L. '" Mais 
tout en est encore au début. 

Et " Le cheval qui n'a pas soif » ~ Nous en 
terminerons le tournage dans le mois qui vient. 
A Noël , il pourra sans doute être présenté et 
livré à la vente et à la location. Film muet en 
noir et. blanc de 300 mètres au moins (l / 2 heu­
re) . 

Les projets ? C'est encore le domaine le plus 
riche. 

Il faut monter les trois grands films tournés. 
Nous réaliserons un film de montage « La C. 
E.L. h , sorte de documentaire que nous livre­
rons avec les autres bandes, nous y présenterons 
toutes les réalisations de la C.E.L. Ce film 
"1~ilitera beaucoup la tâche de propagande de 
tous les camarades. 

Nous tournerons ensuite, en noix: toujours, tous 
les films techniques auxquels no.us pensons de­
puis deux ou trois ans cc un kilomètre de films » 
dit Freinet. Ce sera cc les techniques Freinet » 
aux différents cours, et les différentes techniques 
et les différents outils de travail de nos classes, 
filmés à même la vie de !'Ecole. 

En couleurs, pour faire suite à cc La fon­
t ; ine .. . "• un film de marionnettes en collabo­
ration avec Brossard sera réalisé au printemps, 
d'après le dernier album paru « La colère de 
la lune ». 

Et bien d'autres scénarios sont prêts .. . 
Mais peur les réaliser, il faut que les bandes 

qui vont sortir aient du succès, qu'elles soient 
vues, louées, vendues. li faut qu'un film qui 
sort finance les deux suivants. 

Il reste aux camarades le soin de prendre 
contact avec les cinémathèques locales, les offi­
ces du Cinéma éducateur, les ciné-clubs, les 
délégations U .F.O.C.E.L .. toutes les firmes sus­
ceptibles de passer nos films ou de nous en 

acheter des copies. Nous sommes encore trop 
pauvres pour produire en sonore - à, moins 
que les techniciens " de la parole " à la C.E.L .. 
découvrent un moyen pour le 16 mm. analogue 
à celui, quel qu'il soit, qui existe pour le. 
9,5 mm. - mais toutes nos solut ions seront 
pratiques et satisfaisanles. Les camarades de­
vraient au plus tôt , nous faire savoir combien 
de copies nous serions susceptibles de vendre 
et combien il faut en prévoir pour la circulation 
en location, en nous fais~nt connaître leurs 
projets. Dès maintenant, il nous faudrait avoir 
ces prévisions. 

Sur un autre plan , au Congrès de Vence, la 
Corn.mission cinéma a abordé le· problème du 
film d'enseignement. 

Nous pourr ions aussi beaucoup faire et faire 
du neuf a t du valable - rappelez-vous « Le 
piston '" présenté au Congrès d'Angers .. . -
et nolis essaierons de réaliser quelques films 
de ce genre, 

Les camarades possédant une caméra 16 mm, 
peuvent préparer leurs scénarios et l'ayant. sou­
mis au contrôle de la commission, ils pourront 
en entrepre ndre le tournage. Mais ce serait à 
leurs frais. C'est seulement le film monté et 
vu , que la C.E.L. pourrait en envisager le 
financement . 

Les camarades ne possédant pas de caméra, 
devraient aussi préparer des scénarios. Il pour­
rait être possible à l'équipe de se déplacer et 
le travail étant prêt, de tourner en quelques jours 
un scénario minutieusement construit et contrôlé .. 
Peut-être pourrons-nous commencer par un film 
préparé par les Charentais que nous tournerions 
à Pâques, aux alentours de La Rochelle. 

Pour le cinéma de l'enfance, tout est encore 
à faire et nous ne ·verrons jamais la fin de la 
bobine. Dans la perpétuelle création offerte par 
les productions de nos enfants, nous ne pouvoni. 
pas connaître comme les autres producteurs, de 
crise .du sujet.. . Nous sonimes au cœur du 
monde riche des petits, pour qui l'image a été 
èréée . 

Michel BERTRAND. 

NOUS AVONS REÇU 
Documentation Française : Terres el oi/lageS: 

de France. 
Ernesto Codignola : Maeslri et problemi del/' 

educazione moderna 'La Nuova ltalia). 
Lamberto Borghi : John Dewey (La Nuo:o,ra. 

ltalia). ' 
Aldo Capitini : ·L'alto di educare (La Nuova. 

ltalia). 
Aldo Visalberghi John Dewey (La Nuova 

ltalia) . 
Lamberto Berghi Educazione et autorita 

ne//' italia moderna (La Nuova ltalia) . 
Burloud : De la psychologie à la philosophie 

. (Hachette) .. 


